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Der neue Apothekentarif «LOA V» soll dazu beitragen,  
dass Beratungsleistungen von Apotheken unabhängig vom  
Medikamentenpreis vergütet und mehr kostengünstigere  
Medikamente abgegeben werden. Dies soll Kosten senken.

LEISTUNGSABGELTUNG

Detaillierterer Kassenzettel  
für Kunden

Der Bundesrat hat am 29. 
Oktober 2025 den neuen Ta-
rifvertrag zur Abgeltung der 
Apothekerinnen und Apo-
theker (LOA V) genehmigt. 
Am 1. Januar ist er in Kraft 
getreten und hat die LOA IV 
abgelöst. Der Vertrag regelt 
die Abgeltung der Apothe-
kerleistungen bei der Abgabe 
von Medikamenten, die ver-
schreibungspflichtig sind und 
von der Grundversicherung 
übernommen werden. Der 
neue Vertrag führt zu einer 
aufwandgerechteren Tarifie-
rung und einer verbesserten 
Transparenz. Der Vertrag ist 
bis Ende 2028 genehmigt. 

Mehr Generika abgeben.  
«Die Beratungsleistung wird 
unabhängig von Preis und 
Menge eines Medikaments 
in Form von Taxpunkten 
vergütet, wie sie auch bei 
den Arztleistungen bekannt 
sind», sagt David Vogel von 
der Geno-Apotheke Lengnau. 
Die Leistungen könnten bes-
ser überprüft und fortlaufend 
verbessert werden. «Dies er-
höht die Behandlungsqualität 
und die Patientensicherheit», 
so der Apotheker weiter. Seit 
2001 sind die Apotheker-

leistungen nicht mehr im 
Arzneimittelpreis enthalten, 
sondern werden separat über 
Tarife abgegolten.

Der Tarifvertrag LOA ho-
noriert die Leistungen des 
Apothekenteams und er-
möglicht ein Einkommen, 
das teilweise unabhängig 
vom Vertriebsanteil der Me-
dikamente ist. Traditionell 
erhielten Apotheken einen 
vertriebsbezogenen Anteil 
vom Medikamentenpreis. 
Dies konnte dazu führen, eher 
teurere Medikamente abzuge-
ben, weil daran mehr Marge 
hing. Durch LOA V wird die 
Abgabe kostengünstigerer 
Generika gefördert. Der neue 
Tarif wird die Generika-Abgabe 
fördern, mehr Transparenz 
schaffen und die Gesundheits-
kosten insgesamt senken. 

Längerer Kassenbon. 
Und was merkt der Kunde 
vom neuen Apothekentarif? 
«Womöglich nur, dass der 
Kassenbon etwas länger aus-
fällt», so Apotheker Vogel. 
Kunden bekommen keine 
«Pauschale pro Fall», sondern 
eine leistungsbezogene Rech-
nung, die detailliert ist und 
kompliziert aussehen kann.

VON  
MICHÈLE 

MUTTI

Le 29 octobre 2025, le 
Conseil fédéral a approuvé la 
nouvelle convention tarifaire 
relative à la rémunération des 
pharmaciens (RBP V). Entrée en 
vigueur le 1er janvier, elle rem-
place la RBP IV. Cette conven-
tion règle la rémunération des 
prestations du pharmacien 
pour la remise de médicaments 
soumis à ordonnance et pris en 
charge par l’assurance de base. 
Elle induit une tarification 
plus équitable et une meilleure 
transparence. Ce tarif est ap-
prouvé jusqu’à fin 2028. 

Délivrer davantage de 
génériques. «Indépendam-
ment du prix et de la quantité 
d’un médicament, la presta-
tion de conseil est rémunérée 
sous forme de points tarifaires, 
comme il est d’usage pour les 
prestations médicales», ex-
plique David Vogel de la Ge-
no-Apotheke à Lengnau. Ces 
prestations seront examinées 
et améliorées en permanence. 
«Cela renforce la qualité des 
traitements et la sécurité des 
patients», poursuit le phar-
macien. Depuis 2001, les 
prestations des pharmaciens 
ne sont plus comprises dans 
le prix des médicaments mais 

rémunérées séparément via 
des tarifs fixes.

La convention tarifaire 
RBP rémunère les prestations 
fournies par l’équipe de la 
pharmacie et permet à l’of-
ficine d’obtenir un revenu 
en partie indépendant de 
la remise des médicaments. 
Traditionnellement, les phar-
macies recevaient une partie 
du prix des médicaments dé-
volue à la distribution. Cela 
pouvait conduire à la remise 
de médications plutôt chères, 
car la marge était alors plus 
importante. La RBP V encou-
rage la délivrance de médi-
caments génériques moins 
onéreux. Ce nouveau tarif 
favorise la remise de géné-
riques, crée plus de transpa-
rence et réduit globalement 
les coûts de la santé. 

Un ticket de caisse 
plus détaillé. Et que re-
marque le client du nouveau 
tarif? «Peut-être uniquement 
que le ticket de caisse est un 
peu plus long», explique le 
pharmacien. Les clients ne 
notent plus de «forfait par 
cas», mais une facture liée à 
la prestation détaillée et pou-
vant paraître compliquée.

Un des quatre contrôles de 
sécurité sera désormais facturé 
, en fonction de la fréquence 
d’obtention et de la classifi-
cation du médicament. Une 
cliente se voit par exemple 
prescrire un nouvel analgé-
sique. La pharmacie vérifie 
alors si elle prend déjà des 
médicaments qui fluidifient 
le sang, car certains analgé-
siques peuvent augmenter 
le risque d’hémorragies. Des 
explications sur l’inhalation 
peuvent par exemple aussi 
être facturées une fois ainsi 
que, chaque année, une nou-
velle saisie des données du 
patient. «La convention a été 
affinée et adaptée à la réalité»,  
souligne David Vogel.

Dans le cadre de la RBP V, 
ce n’est pas seulement la re-
mise habituelle des génériques 
qui est encouragée mais aussi 
celle des biosimilaires, deux 
alternatives aux préparations 
originales équivalentes sur le 
plan thérapeutique et nette-
ment plus avantageuses. La 
prestation de substitution est 
prise en compte en consé-
quence dans le tarif, ce qui 
crée des incitations supplé-
mentaires à la remise de ces 
préparations moins chères.	n

Die Studie «Monitoring 
primäre Gesundheitsversor-
gung 2025» liefert Erkennt-
nisse zur Rolle der Apotheken 
im Gesundheitssystem. Es ist 
eine repräsentative, schweiz-
weite Befragung von über 
1700 Personen. Diese zeigt: 
Apotheken werden zuneh-
mend als erste Anlaufstelle 
bei gesundheitlichen An-
liegen genutzt und könnten 
das System entlasten. 30 Pro-
zent der Befragten konnten 
im letzten Jahr durch eine 
Beratung in der Apotheke 
einen Arztbesuch vermieden.  
Und 66 Prozent würden 
eine medizinische Triage in 
der Apotheke nutzen, wenn 
sie angeboten würde. Drei  
Viertel würden sich in der 
Apotheke impfen lassen, 
wenn die Krankenkasse die 
Kosten übernimmt. 

«Es lohnt sich, immer in 
derselben Apotheke einzu-
kaufen. Checks werden so nur 
einmal verrechnet. Im Kun-
dendossier sehen wir, welche 
Medikamente der Kunde be-
reits einnimmt, ob sich Medi-
kamente nicht vertragen oder 
gegenseitig beeinflussen und 
ob Dosierungen stimmen. So 
können wir gezielter beraten, 
auf frühere Probleme oder 
Nebenwirkungen achten und 
Alternativen vorschlagen. 
Rezepte sind oft gespeichert, 
so dass sich Wiederholungs-
rezepte oder Dauermedika-
mente schneller organisieren 
lassen. Wir können zudem 
kleinere Beschwerden ein-
schätzen und sagen, wann 
ein Arztbesuch sinnvoll ist.»

Neu verrechnet werden 
einer von vier Sicherheits-
checks, je nach Häufigkeit 
des Bezuges und Listenein-
teilung des Medikamen-
tes. Eine Kundin bekommt 
beispielsweise ein neues 
Schmerzmittel verschrie-
ben. In der Apotheke wird 
geprüft, ob sie bereits blut-
verdünnende Medikamente 
einnimmt, denn manche 
Schmerzmittel können das 
Blutungsrisiko erhöhen. 
Auch Erklärungen zum In-
halieren können einmal 
verrechnet werden sowie 
jährlich einmal die Neuer-
fassung von Patientendaten. 
«Der Vertrag wurde verfei-
nert und der Realität ange-
passt», betont Vogel.

Im Rahmen von LOA V 
wird nicht nur die klassische 
Generika-, sondern auch die 
Biosimilar-Abgabe geför-
dert – beides therapeutisch 
gleichwertige und deutlich 
günstigere Alternativen zu 
Originalpräparaten. Die 
Substitutionsleistung wird 
entsprechend tariflich be-
rücksichtigt, was zusätzli-
che Anreize für die Abgabe 
dieser preisgünstigeren Prä-
parate schafft.	 n
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Le nouveau tarif des pharmacies «RBP V» va contribuer à un rembourse-
ment des prestations de conseil indépendant du prix des médicaments, 

ainsi qu’à une progression de la délivrance de médicaments écono-
miques. Ce qui doit permettre de réduire les coûts.

L’étude «Baromètre de la 
santé 2025» de l’institut de 
recherche Sotomo fournit de 
nouvelles informations sur 
le rôle des pharmacies dans 
le système de santé suisse. 
Celle-ci montre que les phar-
macies sont de plus en plus 
utilisées comme premier 
point de contact pour les 
questions de santé et pour-
raient soulager durablement 
le système. Ainsi, 30% des 
personnes interrogées ont 
évité une visite chez le mé-
decin l’année dernière grâce 
à un conseil en pharmacie. 
Et 66% de la population uti-
liserait un triage médical en 
pharmacie s’il était proposé. 
Les trois quarts des personnes 
interrogées se feraient vacci-
ner en pharmacie si les frais 
étaient pris en charge par l’as-
surance maladie. 

NEWS

«Il vaut la peine de tou-
jours s’adresser à la même 
pharmacie. Certains contrôles 
ne sont ainsi facturés qu’une 
seule fois. Dans le dossier 
client, nous voyons quels 
médicaments le client prend 
déjà, si certains d’entre eux 
ne sont pas compatibles ou 
s’ils s’influencent mutuelle-
ment et si des dosages ou des 
combinaisons peuvent poser 
un problème. C’est particu-
lièrement important quand 
le patient prend plusieurs 
médicaments. Même pour les 
médicaments en vente libre, 
comme les analgésiques, la 
pharmacie peut vérifier si le 
client prend déjà un produit 
similaire ou s’il est adapté à 
son âge et à sa situation.»

RÉMUNÉRATION DES PRESTATIONS

Un ticket de caisse plus détaillé 
pour les clients

0842 24 24 24 

BIEL / BIENNE
Amavita Apotheke Stern
Ghaemi Fatemeh

Collègegasse 17
058 851 32 35

Apotheke zur Mühlebrücke
Jolissaint Fernand

Kanalgasse 1
032 322 41 40

Battenberg Apotheke
Durtschi Peter 

Mettstrasse 144
032 341 55 30

Apotheke Dr. Hysek
Dr. Hysek Cédric 

Bözingenstr. 162
032 345 22 22

Dufour Apotheke
Boillat Yves

Rue Dufour 89
032 342 46 56

Medbase Apotheke Biel Bahnhof
Hänni Gaëlle

Bahnhofplatz 10
032 323 11 23

BRÜGG

Dorfapotheke Brügg
Bron Senne

Bielstrasse 12
032 373 14 60

NIDAU
Schloss Apotheke Nidau
Gosteli Chiorean Ana

Hauptstrasse 30
032 331 93 42

IPSACH
Dorf Apotheke Ipsach
Koch Andreas

Hauptstrasse 17
032 333 15 33

LYSS
Apotheke Lyssbach 
Arnold Dominik

Steinweg 26
032 384 54 54

Bahnhof-Apotheke Lyss
Friedli Daniela

Bahnhofstrasse 6
032 384 13 70

AARBERG
Toppharm Apotheke im Stedtli
Thomet Angela

Stadtplatz 52
032 391 71 61 

Toppharm Apotheke im Center
Laubscher Daniela

Bahnhofstrasse 11
032 391 71 67 www.notfall-biel.ch | www.urgences-bienne.ch

24 Stunden | 24 heures
NOTDIENSTAPOTHEKE   PHARMACIE DE GARDE

IHRE APOTHEKE –

VOTRE PHARMACIE –

die erste Anlaufstelle für
alle Gesundheitsfragen.

pour toute question de santé.
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